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MÉTHODE RATIONNELLE

POUR L’ENSEIGNEMENT

DE L’ÉCRITURE.

AVIS AUX MÈRES.

Dans l’enseignement île l’écriture, il est surtout important de mettre 
sous les yeux des enfants de bons modèles. Les longues démonstrations en 
cette matière sont moins utiles qu’une simple explication donnée à propos 
au moment même où l’exemple est placé sous les yeux de l’élève.

Nous laisserons donc aux mères le soin de diriger leurs filles dans l’étude 
de cet art si ingénieux, et de les redresser toutes les fois qu’elles n’exécu­
teront pas fidèlement les exercices que nous leur proposons.

Toutefois, nous croyons utile de donner ici quelques conseils généraux 
sur la tenue qu’on doit avoir en écrivant, sur les divers genres d’écritures, 
et sur l’emploi des plumes ordinaires et des plumes métalliques.

DE LA TENUE QU'ON DOIT AVOIR EN ÉCRIVANT.

On ne saurait trop recommander aux mères et aux institutrices de sur­
veiller la tenue des jeunes personnes quand elles prennent une leçon
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d’écriture ou qu’elles écrivent sous la dictée. La plupart des élèves qu’on 
abandonne à elles-mêmes prennent la position que je vais décrire. Elles se 
penchent sur leur bras gauche et lui font supporter tout le poids de leur 
corps ; elles appuient fortement la poitrine contre la table, et laissent tom­
ber leur tête sur leur épaule gauche; leur coude droit, est serré près de 
leur corps ; leurs jambes sont ramassées sous leur chaise ou leur banc.

Cette mauvaise tenue les empêche de bien écrire, et a de très-fâcheux 
résultats pour leur personne qu’elle rend difforme, soit en leur tournant 
la taille, soit en leur élevant une épaule plus que l’autre.

*Il est donc important qu’elles prennent l’habitude d’une bonne position.

DES DIVERS GENRES D'ÉCRITURES,

Cursive.

Pour écrire la cursive, le corps doit être d’aplomb et tourné un peu obli­
quement à droite, de manière que le côté gauche soit écarté de la table de 
deux centimètres et le droit de cinq. Les épaules seront dans une position 
parfaitement horizontale, afin de donner le plus grand développement pos­
sible à la poitrine. Il faut pour cela que le bras gauche soit un peu plus 
éloigné du corps que le droit, le pied gauche avancé sous la table, et la 
jambe droite d’aplomb.

Lorsqu’on trace les lettres, on aura soin de faire glisser légèrement le 
bras droit pour que la main et le coude conservent toujours la même di­
rection en s’éloignant du corps. La main doit être un peu renversée en 
dehors, et l’extrémité supérieure de la plume tournée directement vers la 
jointure de l’épaule droite.

La plume doit poser carrément sur la ligne horizontale, c’est-à-dire que 
la surface du bec de la plume doit couvrir exactement cette ligne.

On ne doit jamais faire tourner la plume entre les doigts : il faut s’en 
servir comme d’un crayon.

Toutes les liaisons, soit du haut, soit du bas, doivent être produites 
avec le côté droit du bqc de la plume.

Autant que possible, les lettres doivent être liées les unes aux autres, 
afin de disposer la main à l’écriture usuelle.
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On doit exiger que le plein des lettres soit plutôt maigre que gras. C’est 
le moyen de reconnaître si la main de l’élève est lourde et traînante.

Le bec de la plume doit être coupé carrément et les deux moitiés du bec 
être d’égale force.

La pente de la cursive a pour base la diagonale d’un carré (Voyez mo­
dèle n° 1 ).

Le d de la coulée devrait être employé exclusivement dans la cursive, 
parce qu’il se lie très-facilement avec les autres lettres et/ju’il est très-facile 
à faire. Le d de l’anglaise, au contraire , dont les limites varient à l’infini, 
surcharge inutilement l’écriture , la rend par cela même illisible, et fatigue 
la vue par la multiplicité de ses courbes jetées de droite à gauche.

BAtardc. coulée, ronde et gothique.

Quoique ces sortes d’écritures ne soient pas d’un emploi habituel, il 
n’est pas sans profit d’en acquérir l’usage. Elles sont indispensables dans 
la tenue des écritures de commerce, et utiles en mille autres occasions.

La coupe de la plume n’est pas la même que dans la cursive. Le bec doit 
être coupé obliquement, pour faciliter le développement des liaisons, et 
le côté gauche du bec (celui qui touche le pouce) doit être plus large que 
le droit.

Dans la bâtarde et la coulée, la position du corps est la même que dans 
la cursive. Dans la ronde et la gothique, les deux coudes doivent être écar­
tés également du corps, de manière à former avec la ligne horizontale de la 
table deux angles droits. Cet écartement est nécessaire pour tracer toutes 
les lettres dans la direction verticale.

DE L'EMPLOI DES PLUMES MÉTALLIQUES ET DES PLUMES ORDINAIRES»

Pour la cursive, l’usage des plumes métalliques est devenu presque géné­
ral. Si elles sont moins flexibles, moins favorables pour une parfaite exé­
cution, elles ont l’immense avantage de se conserver longtemps dans le 
même état, et, par conséquent, d’assurer plus d’égalité dans l’écriture , et 
d’éviter l’inconvénient d’une taille fréquente. Pour qu’elles ne déchirent



point le papier et qu’elles courent plus facilement, on aura soin de les tenir 
penchées de manière que la partie supérieure soit placée au-dessous de la 
dernière phalange de l’index.

Quant aux autres genres d’écritures, la bâtarde, la coulée , la ronde et 
la gothique, on doit employer, pour les exécuter convenablement, des 
plumes ordinaires. Les meilleures sont les bouts d'ailes.
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